
CHRISTOPHE DUMAS

 
Furens Fervens

Éditions Abatos

Diplômé  d’histoire  de  l’Université  Jean  Monnet  à  Saint-
Étienne, Christophe Dumas est principal de collège. Auteur 
de romans et d’un ouvrage d’histoire régionale consacré à la 
passementerie  stéphanoise,  il  a  aussi  écrit  un livre sur  la 
rivière qui du sud au nord parcourt la ville dans le noir de 
son sous-sol, « Le Furan et Saint-Étienne 1801-1908 ».

Fête du Livre de Saint-Étienne, place de l’Hôtel de Ville.

Une fête qui depuis 1986 a connu le beau comme le mauvais 
temps,  le  soleil  et  la  pluie,  le  vent  et  la  neige,  mais qui  cette 
année, année d’élection présidentielle – un des deux finalistes du 
deuxième tour,  Édouard Harel,  est  l’invité vedette de la fête – 
risque  d’essuyer  un  autre  caprice  de  la  nature,  une  crue 
centennale du Furan.

Une crue comme la ville n’en a pas connue depuis 1827, année 
où le Furan - pas encore couvert - avait  transformé la Grande 
Rue  en  torrent  furieux  emportant  un  certain  Jean-Baptiste 
Gérentet  du pont de la Badouillère à la Terrasse où on l’avait 

repêché plus mort que mort avec le type qu’il avait essayé de sauver des eaux.

Or aujourd’hui  la  météo prévoit  le pire.  Même le pire du pire,  puisque le directeur des services 
techniques de la ville vient d’informer le maire que les deux barrages, celui du Gouffre d’enfer et celui 
du  Pas-du-Riot, sont pleins à ras bords alors qu’en prévision d’une crue centennale l’un des deux 
devait impérativement rester vide.

Et c’est alors - alors qu’autant sur Planfoy, Tarentaize et tout le Pilat que sur la place de l’Hôtel de 
Ville, il pleut des hallebardes, comme disait ma grand-mère quand elle ne disait pas comme vache 
qui pisse -  qu’un immeuble s’effondre, explosé par une bombe. Le siège de la banque située à 
l’angle de la rue Gérentet (encore lui !) et de la rue Blanqui, déflagration transformant en geyser le 
Furan qui, manque de pot, passe juste en dessous. 

La place est inondée, le chapiteau de la fête dévastée par ce Furens Fervens, tous les livres - les 
romans fleuves comme les autres – emportés par la vague pendant qu’auteurs et public courent se 
réfugier dans la mairie et qu’Édouard Harel, notre candidat à la Présidence de la République, joue 
les Bernard Kouchner, remplaçant – sur son dos et sous les flashs gourmands de son service com – 
le faux sac de riz de l’ancien ministre par une vraie gamine de trois ans.

Arrive sur les lieux – toute mouillée de pluie comme de chaud - Sybille Giron, la commissaire de 
police du cours Fauriel qui pose et se pose trois questions : pourquoi un attentat à la bombe dans 
cette banque ? Pourquoi ce jour-là ? Et pourquoi avec un pétard à faire crever de jalousie la Grosse 
Bertha ?

Et puis qui en sont les auteurs ? Des voyous de carnaval ? Des pros du grand banditisme ? Ou, 
pourquoi  pas,  quelques  gorilles  sortis  tout  droit  d’un  polar  de  Dominique  Ponchardier,  le  plus 
stéphanois des auteurs de Série Noire ?
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